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Outre ces deux aspects,
quelques entrées et des
promotions internes carac-
térisent le nouveau gou-
vernement qu'il conviendra
d'appeler "Issoze Ngondet
III". A noter également que
certains ministres perdent
quelques prérogatives au
profit d'autres. En somme,
l'équipe gouvernementale
sera composée de 38
membres en plus du Pre-
mier ministre (38+1). Contre
"37 +1" que comptait la
précédente.

L'INFORMATION a étérendue publique, hier, enmilieu d'après-midi. Etc'est le ministre en chargedes Affaires présidentielleset de la Défense nationale,Etienne Massard KabindaMakaga, qui a lu le décretrelatif au remaniement dugouvernement (lire enpage 3). Plusieurs ensei-gnements peuvent êtretirés de la nouvelle copiesignée par le chef de l'Etat,Ali Bongo Ondimba, surproposition du Premierministre, Emmanuel IssozeNgondet. Dans l'ensemble,du point de vue du nom-bre, la nouvelle équipegouvernementale ne dif-fère de la précédente qued'un membre, avec 38contre 37 ; soit "38+1"avec le chef du gouverne-ment.D'une manière générale,on note un limogeage, unjeu de chaises musicales etquelques promotions. C'estl'ancien ministre de l'Agri-culture, de l'Elevage,chargé du ProgrammeGraine, Yves-Fernand Man-foumbi qui a été limogé.D'aucuns y voient lesconséquences de son acte à
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Certains y voient sans
doute la sanction de ses
gesticulations et autres pi-
treries, le week-end der-
nier, à Ndendé, chef-lieu
du département de la Dola
dont il est originaire. 

L'ÉVICTION d'Yves-Fer-nand Manfoumbi du gou-vernement ne peutétonner personne. À voirles réactions d'indignationprovoquées dans l'opinionpar les photos de l'ancienministre de l'Agriculture,de l'Élevage, chargé duProgramme Graine se rou-lant par terre tel un saltim-banque, le week-enddernier à Ndendé, unmicro à la main, au coursde la cérémonie de présen-tation des nouveaux res-

ponsables du Parti démo-cratique gabonais (PDG)dans cette contrée, on pou-vait légitimement penserque ses jours au gouverne-ment étaient comptés. Car,aussi loin que nous remon-tons dans l'histoire poli-tique de notre pays, c'étaitbien la première fois quedes Gabonais voyaient,ahuris, un homme poli-tique, qui plus est membredu gouvernement, se tré-mousser sur le sol, tout re-couvert de poussière. Des images qui ont altéré,d'une certaine manière, ladignité et le prestige inhé-rents aux responsabilitésgouvernementales. Car,qu'on se le dise, lorsqu'ondevient membre du gou-vernement, on se doitd'être exemplaire à toutpoint de vue. Et avoir uneposture irréprochable...Malheureusement, force
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est de constater que cer-tains ministres se départis- sent de cette obligation.Comme quoi, d'aucuns ont

du mal à s'approprier lechangement de paradigmeimpulsé par les plus hautesautorités de la RépubliqueQu'à cela ne tienne, ce n'estpas la première fois qu'unministre se fait débarquerdu gouvernement du fait desa conduite. Avant Yves-Fernand Manfoumbi, LéonNzouba, alors ministre del’Éducation nationale, avait,lui aussi, quitté le gouver-nement pour s'être age-nouillé, devant lacathédrale Notre Dame del'Assomption, devant lesélèves de classes de termi-nales qui observaient unegrève de la faim à la suitede leur échec au baccalau-réat, après les réformes ini-tiées par SéraphinMoundounga.Quoiqu'il en soit, à ce quisemble, Yves-FernandManfoumbi a essayéd'éteindre la tempête pro-

voquée par sa prestation.Laquelle, a-t-il relevé, est àmettre à l'actif de son enga-gement politique et de sadétermination à défendreles idéaux du PDG. Visible-ment, il n'a convaincu per-sonne.Reste que devenu un ci-toyen ordinaire, il pourraitne plus être à l'abri de"l'opération Mamba". Tantson nom serait régulière-ment cité parmi les nom-breuses personnalitésayant bénéficié des lar-gesses de la galaxie  GuidoSantullo, à la tête de la di-rection générale du Budget.En tout cas, à ce qu’il sem-ble, l’avenir de l'ancien mi-nistre de l’Agriculturepourrait désormais s'écrireen pointillés. Car pas sûrque le PDG l'investisseaprès son éviction du gou-vernement, lors des pro-chaines Législatives.
Le désormais ancien ministre de l'Agriculture, en

charge de l'Elévage, chargé du programme Graine,
Yves-Fernand Manfoumbi.
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la fois surprenant et blâma-ble, le week-end dernier àNdendé où il est membredu Bureau politique duParti démocratique gabo-nais (lire ci-dessous).
S'agissant des promotions,on enregistre deux entrées.Celles de Guy Rossatanga-Rignault, jusque-là secré-taire général de laprésidence de la Répu-

blique, nommé ministre dela Pêche, de la Mer et de laSûreté maritime ; et de l'ac-tuelle députée de la Dola,Solange Mbondzi, qui faitson entrée comme ministre
déléguée auprès du minis-tre d'Etat, ministre du Bud-get et des Comptes publics.L'autre gros fait marquantest le départ du ministred'Etat Francis Nkéa

Ndzigue, du ministère de laJustice, Garde des Sceaux.Ce dernier était à l'origined'un mouvement de grèvedes magistrats depuis dé-cembre 2017. Lesquels exi-geaient son départ de cedépartement suite à despropos traitant les magis-trats de "corrompus". Mal-gré quelquestergiversations et autresatermoiements, leshommes de lois ont fini parobtenir satisfaction...Tou-tefois, Nkéa Ndzigueconserve son rang de mi-nistre d'Etat et devient mi-nistre de l'Habitat, del'Urbanisme et du Cadre devie.Désormais le ministère dela Justice, Garde desSceaux, sera géré par Ed-gard Anicet MboumbouMiyakou, jusque-là minis-tre délégué auprès du mi-nistre d'Etat en charge desInfrastructures, des Tra-vaux publics et de l'Amé-nagement du Territoire. Demême, Biendi MagangaMoussavou remplace Yves-Fernand Manfoumbi à latête du ministère de l'Agli-culture, de l'Elevage,chargé du ProgrammeGraine. Son ancien porte-feuille (Petites etMoyennes entreprises, En-trepreuneriat national etInsertion des Jeunes) estscindé en deux. Les deuxpremiers volets vont auministère du Commerceque gère Madeleine Berre ;et l'Insertion des jeunes estrattaché au ministère duTravail dirigé par CarmenNdaot.Par ailleurs, celui qui de-vrait se poser des ques-tions est sans doute leministre d'Etat Josué Mba-dinga qui, tout en conser-vant son rang, part del'Habitat, de l'Urbanismepour la Famille et la Pro-tection de l'Enfance...

Le Ministre d'Etat Francis Nkéa Ndzigue quitte finalement
la Justice pour l'Habitat.
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Guy Rossatanga-Rignault, le nouveau ministre de la
Pêche, de la Mer et de la Sûreté maritime.
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La députée de Ndendé, Solange Mbondzi, intègre le gou-
vernement en qualité de ministre déléguée auprès du mi-
nistre d'Etat en charge du Budget et des Comptes publics.
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Edgard Anicet Mboumbou Miyakou, jusque-là minis-
tre délégué aux Travaux publics, devient ministre

plein à la Justice, Garde des Sceaux.
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